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LES ATOUTS LES ATOUTS 
ÉCONOMIQUES ÉCONOMIQUES 

DE L’UNION DE L’UNION 
EUROPÉENNEEUROPÉENNE

LE BREXIT (LIRE 
C’EST QUOI ?) 

ET LA GUERRE 
COMMERCIALE 

ÉTATS-UNIS/
CHINE (LIRE N° 431) 

INFLUENCENT 
LE COMMERCE 

MONDIAL, 
DOMAINE DANS 

LEQUEL L’UE EST 
UN POIDS LOURD. 

LES FAITS

 La zone euro 
  Zone monétaire, créée en 1999, 
qui regroupe actuellement 
19 États de l’UE ayant adopté 
l’euro comme monnaie. 
Ils représentent 340 millions 
d’habitants et un PIB annuel 
de près de 12 000 milliards 
d’euros. Cela constitue une 
étape majeure de l’intégration 
économique au sein de l’UE.  

 Le Brexit 
 Abréviation de « British Exit », 
désignant la sortie du 
Royaume-Uni de l’UE. Refusant 
l’intégration croissante de leur 
pays au sein de l’UE, 52% des 
Britanniques ont voté, en juin 
2016, pour le Brexit. Depuis, 
dirigeants britanniques et 
européens négocient les 
modalités de sortie (lire n° 450). 

C’EST QUOI ?
 L’Union européenne 
 Association volontaire 
de 28 États européens 
dans les domaines économique 
et politique, délégant des 
compétences à des institutions 
communautaires (commerce, 
politique agricole, etc.). 
Instituée en 1993, l’UE 
est une organisation unique. 
Ce n’est ni un État, ni une 
fédération d’États, ni une 
organisation internationale. 
Les 512,6 millions d’habitants, 
les biens, les services et les 
capitaux y circulent librement : 
c’est le marché unique. A
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« L’UNION EUROPÉENNE EST LA ZONE LA PLUS 
EXPORTATRICE AU MONDE, DEVANT LA CHINE. »

  1   PIB : l’UE sur la 
2e marche du podium 

 « Les 28 pays de l’UE ne for-
ment pas les États-Unis d’Eu-
rope, mais ils ont tissé beau-
coup de liens économiques 
entre eux. Quand on agrège 
leurs petites et moyennes éco-
nomies, on obtient un niveau 
de création de richesses très 
élevé », explique Jérôme Creel, 
économiste à l’OFCE et coor-
dinateur de l’ouvrage L’Écono-
mie européenne 2019. Le pro-
duit intérieur brut européen 
atteignait 15 330 milliards 
d’euros en 2017, juste derrière 
celui des États-Unis et devant 
celui de la Chine (voir info-
graphie). L’UE a perdu la 
1re place, qu’elle occupait de 
2005 à 2014. Son PIB repré-
sente 21 % de celui de la pla-
nète, d’après la Banque mon-
diale. Et, malgré l’impact de 
la crise économique de 2008, 
son PIB a progressé de 17,5 % 

depuis, selon l’institut de sta-
tistiques Eurostat.  

  2   Des exportations 
et une industrie au top 

 L’euro est la 2e monnaie utili-
sée pour les transactions com-
merciales internationales sur 
la planète (36 %), derrière le 
dollar (40 %). Les échanges de 
l’UE avec le reste du monde 
constituent 15 % du commer-
ce international de biens. Les 
exportations sont un point 
fort des pays européens. En 
effet, « l’UE est la zone la plus 
exportatrice au monde », rap-
pelle Jérôme Creel. En valeur 
des marchandises exportées, 
elle se classait 1re en 2017, avec 
5 226 milliards d’euros, devant 
la Chine (voir infographie). 
À noter cependant : le com-

merce intra-UE (= entre les 
États membres) représente 
environ 75 % de ce total. Si on 
ne tient pas compte du com-
merce intra-UE, ses exporta-
tions atteignaient 1 879 mil-
liards d’euros, derrière la 
Chine et devant les États-Unis. 
(Avec 1 860 milliards d’euros 
d’importations, derrière les 
États-Unis et devant la Chine, 
le solde de la balance com-
merciale de l’UE est excéden-
taire, comme celui de la Chine 
et contrairement à celui des 
États-Unis.) Les champions de 
la vente de biens hors UE sont 
l’Allemagne, le Royaume-Uni 
et l’Italie (voir infographie). 
Et les plus gros acheteurs de 
produits européens ? Les 
États-Unis, puis la Chine, la 
Suisse, la Russie et la Turquie. 

Les principaux produits 
exportés (machines, matériel 
de transport, produits chimi-
ques, etc.) correspondent aux 
productions industrielles pha-
res de l’Union européenne. 
« Certaines de ses entreprises 
sont des fers de lance de l’ac-
tivité industrielle mondiale. 
Dans l’automobile, la phar-
macie, la construction, la 
grande distribution et les télé-
coms, l’UE est reconnue dans 
le monde entier pour la qua-
lité de ses produits, souligne 
l’expert. Mais le rôle majeur 
des exportations dans son éco-
nomie la rend dépendante de 
la vitalité du commerce inter-
national . » Et, depuis 
deux ans, on constate une 
décélération du niveau des 
échanges commerciaux.  
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  > Balance commerciale 
 Compte indiquant la valeur 
des exportations et celle 
des importations. Son solde 
(= valeur des exportations 
– celle des importations) est
nul (« balance commerciale 
à l’équilibre »), positif 
(« excédent commercial ») ou 
négatif (« défi cit commercial »).  
  > Capitalisation boursière 
 La Bourse est un marché 
d’échange entre les entreprises, 
qui ont besoin d’être fi nancées, 
et les investisseurs, qui ont 
l’argent pour le faire ; elles 
vendent/ils achètent des actions 

(= « parts » du capital d’une 
entreprise). La capitalisation 
boursière d’une entreprise 
est sa valeur totale en Bourse : 
nombre d’actions multiplié par 
le cours (= valeur) de l’action.  
  > Observatoire français 
des conjonctures 
économiques (OFCE) 
 Organisme indépendant 
de prévision, recherche 
et évaluation des politiques 
publiques.  
  > Produit intérieur brut (PIB) 
 Somme des richesses 
créées par les entreprises 
et les administrations en un an.  
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  4   Le tourisme, 
un autre atout européen 

 L’Union européenne est le pre-
mier pôle touristique du globe, 
avec environ 540 millions de 
visiteurs internationaux (soit 
40 % du total mondial, en 
incluant les touristes euro-
péens se rendant dans un autre 
pays de l’UE) et de l’ordre de 
340 milliards d’euros de recet-
tes par an. Plus de 2 millions 
d’entreprises opérant dans ce 
secteur emploient au total 
quelque 12 millions de person-
nes. Dans certains pays mem-
bres, la contribution directe du 
tourisme au PIB atteint 11 %.  

  3   Des entreprises parmi 
les plus valorisées 

En termes de capitalisation 
boursière, on compte 23 entre-
prises européennes parmi les 
100 plus grosses mondiales. 
Parmi elles : les britanniques 
HSBC et Shell (anglo-néerlan-
daise), les françaises LVMH, 
Total, L’Oréal et Sanofi, les alle-
mandes Mercedes-Benz et 
BMW… Ce classement est  néan-
moins dominé par les États-
Unis, avec 54 firmes (Apple, 
Alphabet [Google], Microsoft et 
Amazon en tête) ; 12 entre prises 
chinoises y figurent (dont Ten-
cent et Alibaba). 
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Brexit : Sortie du RU de l’UE en 
février 2020 


